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On se rappcllera qutà la SBbbme séance de l-a Quatrièrae Con:rnisslonl I'io Lo'-r'w:

chef de Ia d.élégation de LtUriion sud-afrlcaine, a cî-emandé que certaii'rs articles et

certaines letires solent clistribués ccnme ùocuments officlelso IeS trr:j.s d.oc'-ttt.ei.ts

en question sont Joints à la présente l-ettre et je serais heureux qu'lls s'-:ie-rt

Cis'cribués ecrtlme d,:cuments officieLs d"e la Quatrlème Comrnission.
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famàlrlg Beqkgs

Interrogés par un groupe d.e correspondants étrangers, certains menftres ôu

ConselL consultatif des Rehoboths ont d.éclaré gue sL M' Beukes prenalt }a paroJ-e

aux Nations UnLes pour attaquer Le Gouvernement de LrUulon et ltAdmlnlstratlon du

Sud.-Ouest africaLn, il ne parJ.eralt pas au norn d.es Behob'rths ni du Consell"

consultatif.
Te grand-père d.e llans Beukes, Johannes Beukes, menrbre du Conseil consultatlf,

a déclaré aux Journaltstes :

"Je lui ai expressément recommanrlé, lorsque Le ConseLl a aceuelllt

favorablement sa demand.e d.e passeport pour aLler étud-ier en Norvôge, de ne pas

se lalsser tnfluencer et cle ne pas a-btaquer le Gouvernement sud--afrlcain ni

l-,Aclmlnistration du Sud.-Ouest afrleain <lurant son séjour à 1'étranger""

II a ajouté quttl voulait que l]ans se rencle à l'étranger pour y étuclter,

après quoi 13- "pourrait revenir au Sud-Ouest africain servlr ses eompatrlotes"o

M.J.Beukesavaltditéga}ennentàsonftlsqueslced.erniersuivaitltexemple
d"e Getzen (qui, lut aussl origlnaire du Sud.-Ouest africaLn, a attaqué Ie Gouver-

nement de L'Unton à !-'organlsation d'es Nations Unles), il eonprome'ctrait les

chances d,autres étud.iants qui demanderalent des passeports pour poursuivre leurs

études à 1rétranger.

T-e père de Tlans Beukes, Ilerman Chrlstoffel Beukesr Qui est président oe

LrAssociation civique d.es Rehoboths, a confirrué que ilans ntétatt pas habilité à

parler au nom du Conseil consultatif ou de Ia eoumunauté d'es Rehoboths clevant

lt0rganisation des Nations Unies.

Dans Ltesprit d.e ll. Ilernan Beukes, ce ntétalt pa6 pour attaquer

l,Union sud-afrfcaine ou l"e Sud.-0uest africain que ]Ians se renclait à L'0rganisatlon

des Natlons Uniee, mals pour d.emander aux Nattons Unies d'e factliter son retour

au Sud-Ouest africaln lorsquril arxalt terminé ses études en Norvè6e.

"si 3e savals où 1I se trouve, je lul té3-égraphleraj-s de ne pas parler

clevant Itorganisation cles Natlons Unies d.e problèmes qut intéressent notre

communauté, paree que ceux-ci eonçernent unlquement le Gouvernement de

LtUnion sucl-afrLealne, t'Admintstration c1u Sucl-Ouest africain et nous-mêmestrr

a-t-il dit' 
t
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BgUîgJS DECIÂRE QU'UNE CERTAINB PF'ESSE VEIII FATRE PAS$AR SON FIL's PCIIITl TJl{ I'MIflIETM

ttPourulea-vous me d.ire otr se trouue mon ftts", a d.tt Si. II.C. Beukes, père ûe

Itétr.tdiant d.toriglne rehoboth, Ilans Beulçes, lorsgutl"L stest renclu cette semaine

d.ans les bureau:c Ce J"rAd-vertiser. Ï1 avalt les LarmeÊ aux flêU:c r r r r

M. ii.C. Beu1ces, pàre de Tlans, stest présenté au1 bureauX rie ltA$vertistr ii

la snite drun arttcle d'u.n jor"rrnallste de J'a Sout!: {f,::1Sg!-qrgÊg Assoq!a!:i_gg qtii

avalt été envoyé à plusieurs jonrrâLlxr

11. Beukes a èéclaré gr.:.e, selon 1u1, on aval-t déformé ses paroles de faqon à

falre passer son fùls porfr un menterrr stiL fatsalt des cléclarattons à lrétranger.

Lrarttcle en questton étalt conforme à ].a vérité eur un seul polnt, a ajouté

M, Beulies. IJ. avalt ef,fecttvement tLécl"aré au correspondant gue sl son fils falt à

11étranger des déclararlons hostiLes au gouverneaent parce guton Lul avai-t retiré
son pâsseport, il bLânae Ie gorr.vernement quL n'auralt pas cit z'etirer gôn pûsËeFùrt

à son flIs .oo .
M. Berrkes a ajouté qutll n'avait jamals ôlt que Ilans ntétait pas qualifté pctu

parler au nom des Rehobothe clevant l-'Organlsatlon des NatLons Unies. Son propT'e

père nravaLt jaraais dit cela, lul non plusr

f ,.,
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de t,F{soôiq!1::n des cdqlefpoîÊants é,t,r+ÊeTq eq Union Su.Lgryicainç

ASSOCTATTON Dg$ COARESPONDATtrIS ETBA$çffiS EN UT{TO$ SUD-AFRTCATNU

P.0. Box 2O59
PAErcBÏA
Le 13 aott 1959

Moneleur Davtcl Frledmann
Rédacteur en ehef
6outh African Press Association
P'0. Box ??66
JOIIANNESBIMç

Cher itlonsieur Friedmann,

Je vous remercle de nous avoir falt parvenir La copie clrextralts C.rarticles

parus dans l-e Yln$hclqE Adygrtiser concernant .l'entretien gue pJ-usieurs corres-

pondants étrangers vlsttant }e Sucl-0uest afrlcaln sur ltinvltatlon de LtAdminls-

tratton ont eu récemment avec des menrbres d.e la famill-e Beulces elrez les Behoboths.

Depuis sept ans qutexi.ste notre Association, nous réeistons à toutes les

tentatives faites pour nous entratner dans des dlfférends po3.ltlques intéressant

ltUnion sud.-africaine et nous persJ.sterons dans cette attltude, mat$, par souci

cl.texactitude, nous nôus permettons c1e porter à votre connaissance les faite
suivants, cLont les membres de notre Assoclatlon qul ont été invités au

Sud.-Ouest africaln se portent garantsr

Nous somnes al-lés chez Les Rehoboths sur notre demancle, dqns Lrespoir de

rencontrer des membres de la famlLle Beukes, bien qutaucune tlisposition ntait été

prise à cet égard par L'Admintstratlon. Crest par hasard. que nous avons rencontré

Le grand-père d.e ÏIans Beukes alors que nous étions à la recherche de nembres du

Raad qui pourraient AOus donner Ier.:r avis et, alors gue nous nous entretenions

avec ce 6ernler, le pbre de Tlans Beukes est venu spontanément nous parler.

Ies deux mernbres c1e LtAdmlnistratlon qu1 nous avaient concluits chez l-es

Rehoboths n'ont ell aucune Bart à ces entrettens. T,ê père et le grand.-père d.e Beqlres

ont répond.u volontlers à nos questions et lls se sont offerts à donner d.rautres

renseignements.

Après avoir reçu un exemPlaire du W er, nous avons comparé 3"es

notes que nous avlons prlses au cours d.e ees entretiens âvec La version d.e la SAPA.

Lrexamen de nos notes confirme gue crest bien 1à une version fidàle d'es d-écla-

ratLons que nous ont faltes les d.eux membres de La farni1*le Beukes, teLle que nous

l'avons nous-mêmes câblée à J-'étranger' /"'
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Nous aurlons été heureux de cononuniquer le texte desd.ltes déclarations au

I,Ilndhqek Aglggtiser. sl La directlon cle ce iournaL s'ébatb adressée à nous. LtÂdminLs-

tration ne nl)lrs a janiais inposé une restrtction quelconque. En fait, le progrenme

de notre vislte ne prévoyait pas à ltoriglrre une vlsite chez les Rehobotirs. Celle-ci

a été organi.sée à la dernière mlnute par ltAdmlnistrat'ion sur notre demande.

Je vous prie d.tagtéer, Monsieur, nog saLutations dlstinguées.

bLgtle ! itiargaret LESSÏIÏG

Présldente

Iættre signée au nom de i

lln llenrl Ûehoup, Untted- lress InternationaL

M' Adrlan Porter, Associated Fress of America

M" Edmund. Bellalrs, Agence France-Presse

I{me lulargaret lessing, Daily lierald, Lonclres

P,$. le cinqulàme membre de notre groupe, M. llans l{ruger, Ôe lrAgence de presse

allemand.e, ne nou$ a pas accompagnesr


